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THEOREME SL II LV CISSOÏDE.

P A R M. MARCOU (J.),
Elève au collège de Besançon.

J)eu\ circonférences sont tangentes extérieurement l'une
a l'autre, on mène à ces deux circonférences, une tangente
commune ; le rayon de la première étant constant et celui de
l«i seconde étant variable, le point de tangence de cette der-
nière circonférence décrit une cissoïde [fig. 91).

Je prends pour axe des y, la perpendiculaire au point de
contact des deux cercles, et la ligne des centres pour l'axe
des .%; soit CO = R; C'O = a, R est constant et a est va-
riable.

L'équation du cercle C est y? -f- x' -f- 2 R x = 0.
L'équation du cercle C7 esty?-\-x' — 2*x=:ti.
1A»S points (.r', ƒ ) , yJi'\y") étant sur les cercles, on aies

relations
y>+x"+üRx' =0 , (1)

y'2-fx"a + 2ax / r =0. (2)

l*our exprimer que les deux cercles ont une tangente

commune, j égale les deux coefficients d1 inclinaison , et
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j'exprime qu'elles coupent l'axe des y au même point A.
Ce qui me donne les deux relations

.r'-fR x " _ a

y y
R x f

 OL.T"
(4)

y v

Eliminant entre les 4 équations (1), (2), 3), {%) ? ' , y et

t7 on aura l'équation du lieu des points {x'\y"). De (3) je

y'

de (4) je tire x = p—77-> égalant ces deuv valeurs, ou

en déduit

( t Ji = •

Kemplarantj et Jti' par ces valeurs dans l'équation il j ,
vient

11; /" — 2aR.rr/' + SaTut" — aa^/M = 0,
ou a' ('2 11 jt" — x^) — 2 II y ' a -f R\rr/i = 0

De réquation (2) je tire a = - ~ — , remplaçant ? pai
a Jt

lie valeur dans la dernière équation, il vient

supprimant les accents.

ou enfin (j + y + '2 Wor) {21\> ' — xy ' — x ) = 0.
Le premier facteur égile a zéro, représente le cercle (I
ml le rayon est constant ri le second fadeur o&t Vcqua
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tion d'une cissoïde qui a pour cercle générateur un cercle
symétrique au cercle C, relativement à l'axe des jr.

Note. Le facteur J K 2 + ^ 2 + 2RX = 0 est l'enveloppe de la
droite mobile. Lorsque R devient négatif, les circonférences
se touchent intérieurement, et n'ont qu'une tangente com-
mune; toutefois la cissoïde reste réelle; que signifie-t-elle
alors? Si R est aussi variable et qu'on donne entre a et R, la
relation F (a,R) = o, il suffit, pour obtenir le lieu du point
do contact sur le cercle a, de substituer dans la relation

a = — et R = —-—-4— ; ou bien R = ! :
C2JC -2y Hx

a = I_ii—ILJ— pour avoir le lieu relatif au cercle R. Tm,
2ra


